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L'ANCIENNE LIGUE TOUJOURS EN «VINT
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OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement» d’ete commen

çant Lundi, 11 Août 188-4»
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2 DETAIL
Nous avons décidé d«* discontinuer noire commerce de detail de 

marchandises sèches ei nous offrons aujourd’hui tout notre 
assortiment à un

T\
\

U
Toutes nos marchandises sont marquées à moins du prix coûtant.

I
commencée et se continuera jusqu’à ce que tout le 

fonds soit vendu SAITS RESEUVE.

Le stock s’élève h <$>Tf).000> il faut qu’il parte.

Est maintenant

66 & 68 Rné SPARKS.

CHAPEAUX
D’AUTOMNE

Grande variété de Chapeaux pour 
hommes, enfants, etc , à des 

prix très réduits.

FOURRURES
Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
Robe» pour voitures. € tpoig, 

Manteaux, Maiieii<m*, 
OANqnes. etc., chez .

si. L. COTE
128, Eue Rideau
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D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.
Ma:dougall, Macdougall & Belcourt,

AVOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affairea de la Cour Su- Connection à Montréal avec les trains 

préme, le Parlement, et dea Départements de chemins de fer pour Québec, Hali- 
dn Canada, ac.

“Scottish Ont.rio Chambers” coin des 
ruea Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm Macdodoall, C. R.
Frank M. Macdoüoall.

N A. Bblcovbt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du 

d'Ontario et de celui de Québec, s’ 
aussi des affaire? requérant son atten 
dans cette dernière Province.

fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 

“ V^d-jour^Otuw.àltopm

,tion “ du soir quitta Ottawa àji 1.35 pm 
“ “ Arr. à Toronto à, 8.45 am
" du jour quitte Toronto à 9.00 am 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.50 am

____ifiTnrp Chars palais élégants sur les trains duPEINTURE, TAPISSERIE, VITRES du jour. Chars dortoirs somptueux sur les
ET T)K DECORATION

NOUVEAU MAGASIN

trains du soir.
Connections à Smth’s Fall, pom 

No. 208. Rue DALH0US1E, Oltawa Brockville et le chemin de fer du Orin.l 
’ ’ Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica

and Black River et ses nombreuses con*TKHÜ PAR

(IK() PHILB ERT ne&&,u~t-Pot»r tou»A-* J-i vy* A. lliiJJJ points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.
Pour les billets, le prix du passage, le? 

sièges dans le char-salon, la table d tjuaaæassmtts asessasassss
KSSSK&sSirne sont priés d’aller lui rendre une MMT 43 RUE JfcJiOIM* "Vftl 

te avant d’acheter ailleurs. GEO. W . HIBBARD,
Assistai!t-Ageut-Gvneral de» Passagers 

ARCHER BARER, 
Sunntendant-génér*. 

W. C. VANHORNE,
Vice-Président.

Propria-bsire

GEO. L’HUBERT,
208, RUE DALWOU8IB.

Il tir 1««4 1 »»

I

Ottawa et Hull, Lundi, 17 Novembre 1884 No.12646e année

“ RELIGION ET PATRIE" ANXOXCEWABONNBMAIN'V

Première insertion, par UgB*~.i<>.10
Tons les tours...........
Trois fois par semaine.
Une fois la semaine...

Par année. •s,e#

LE CANADA 0.06
Pour six mois. 1.50 ...... 0.00

----- 0*00Pour quatre'mois.

Avis de Naissance, Mariage eu 
Uéoès.......

Peur les annonces à long* termes* 
eenditiens spéciales.

Edition Hebdomadaire ..... OUtO
Pour l’année. •1.00

JOURNAL QUOTIDIENPayable d'avance.

c

LA SOCIÉTÉ DK PUBLICITÉ, Propriétaire STAÜISLAS DRAPEAU, Administrât, ni-LHU1S LlSSIER, Rédacteur

N

X,a machine à battre employée 
sur la ferme de la mission catholi
que de St Albert, Manitoba a passé, 
1,800 boisseaux de blé, produit de 
la semence de 87 boisseaux, soit 22 
boisseaux environ pour un.

Le gouvernement fédéral a 
chargé M. Heclor Pi ud’homme, de 
Windsor, du soin de faire les recher
ches les plus minutieuses concer
nant la généalogie des vieilles fa
milles canadiennes de Windsor et 
du comté d’Essex ainsi que tout cc 
qui a rapport au Canada.

La toge n'est pas le seul sujet 
de mécontentement des étudiants 
de l’Université Laval. Un reproche 
aussi à cette dernière de vouloir 
contrôler ses élèves jusqu’en dehors 
de l’école en leur défendant d'aller 
au théâtre, de faire partie de socié
tés de discussion et en exigeant 
d’eux un billet de concession, lotis 
les trois mois.

Un dit que la société Saint Jean- 
Baptiste de Windsor, veut tenir, 
l’année prochaine, à Détroit, une 
grande convention de tous les 
canadiens français du Michigan.

A cette occasion, nous ne sau
rions trop féliciter nos compatriotes 
des Etats-Unis sur l’esprit national 
et patriotique dont ils font preuve 
là-bas, à l’étranger.

culture jetaient, chez nos voisins du 
Bas-Canada, la base d’une associa 
lion ayant pour but de développer 
l’instruction des fabricants de fro 
mage ou de beurre, de recomman
der et favoriser l’élevage des rneil 
ieures races laitières, enfin d’aider 
d’une manière sérieuse et efficace 
au progrès et au perfectionnement 
de la laiterie en général.

La société fut incorposée et ob 
tint du gouvernement provincial 
un subside annuel.qui lui a permis 
de pourvoir aux premiers frais de 
son administration. Ses commen
cements furent humbles ; mais, au
jourd’hui, après à peine quatre 
années d’existence, elle recrute 
déjà ses membres jusque dans les 
limites des plus reculées de la pro
vince de Québec ; elle paie un ins
tructeur qui va porter ses conseils 
et son enseignement à tous ceux 
des sociétaires qui les requièrent ; 
chaque automne, enfin, elle convo 
que tous ses patrons et tous les 
fabricants de fromage et de beurre 
à une convention où des hommes, 
experts dans toutes les matières de 
la laiterie, donnent des conférences 

les sujets qui peuvent offrir le 
plus d’intérêt et d'utilité pratique 
pour leur auditoire.

Nous n’avons pas l'intention d’é
tablir ici par des statistiques la 
mesure du bien accompli par cette 
association. Mais, il suffira, pour 
démontrer l’importance de ses tra
vaux, de citer les principaux noms 
de ceux qui étaient présents à sa 
réunion des 12 et 13 courant, à St 
Hyacinthe.

Un remarquait, dans l’assistance 
nombreuse qui a suivi les séances, 
l’honorable M. de La Bruère, prési
dent de la société ; M. J. de L. 
Taché, secrétaire ; MM. Lesage, 
député ministre des Travaux Pu
blics ; Ë. A. Bernard, directeur de 
l’Agriculture ; J. C. Chapais, di 
recteur du Journal d'Agriculture ;
R. K. Brace, Secrétaire de la 
société d’industrie laitière de 
l'Ile lu Prince-Edouard ; les 
révérends MM. Montminy, curé de 
St Agapitde Beaurivage ; Béliveau, 
curé de St Ursule ; Gérin, curé de 
St Justin ; Labonté, du Séminaire 
de Ste Thérèse ; Godette, curé de 
Ste Anne ; MM. Dansereau, du 
Monde, et Boyd, de la Gazette de 
Montréal ; MM. Archambault, ins
pecteur de fromag ne ; Caron, fa 
bribant de fromage de Louise ville ;
S. M. Barré, F. Préfontatne, de 
Durham ; Lemire, de la Baie du 
Febvre ; Lynch, de Danviiie ; Bro
deur, de St Hugues ; Riopel, de 
Joliette ; Ayotte, de Maskinongé ; 
Saül Côté, de St Fiavien ; Jos. 
Painchaud, de Louiseville; John 
Skaife, de Montréal ; M. McDonald, 
d’Acton Vale, etc.

Si maintenant on veut se faire 
une idée de la valeur des délibéra
tions, il suffira de savoir qu’à ptrt 
les sujets traités par les conféren
ciers, les questions suivantes ont 
lté mises à l’étude cl discutées :

Serait-il opportun d’établir des 
prix pour les meilleurs produits de 
cette industrie ?

Vaut-il mieux combiner la fabri
cation du beurre et du fromage ou 
en faire l’objet de deux industries 
séparées ?

Quelle serait la boite à fromage 
la plus convenable 1

La fondation d’une école modèle 
de fromagerie ëtde beurrerie n’est- 
elle pas praticable 7

ADMINISTRATION LE LIEUT.-CUL. HOUDE, M. P.

Un honnête homme et tin ami 
sincère et dévoué de son pays vient 
de s’éteindre en la personne du 
Lient. Colonel Houde, dont nous 
avons appris avec^ peine la mort, 
arrivée à Louiseville le 15 nov -m 
bre courant.

Frédéric Houde est né le 23 sep
tembre 1847, à la Rivière du Loup 
en haut.

Il fit ses études à Nicolet, et après 
avoir pris une part active dans le 
journalisme aux Etats-Unis, il en 
trait, en 187!), à la rédaction du 
Nouveau-Monde dont il devint bien
tôt le propriétaire et directeur.

11 s’était fait élire député de 
Maskinongé. en 1878.

Le Lient. Colonel Houde sut tou
jours, dans la presse et au Parle
ment, se gagner, par son caractère 
franc et loyal, l’estime de ses amis 
de ses adversaires.

Sa mort laisse un vide considé
rable dans les rangs de ceux qui 
étaient fiers de le compter parmi 
leurs frères d’armes et elle causera 
un douloureux émoi chez toutes 
les personnes qui Vont connu, 

fl. /. P.

“ LE! CANADA,”
QUOTIDIEN,

U seul journal français à Ottawa.
Abonnement, 83.00 pur annle.

“ LE COURRIER DE HULL,”
HEBDOMADAIRE,

Renfermant les matières de Vèdilion 
Quotidienne.

Abonnement, 81 par année seulement

®©”Ees deux éditions payables à l'avance.

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleurs. Argent, Or, Bronze, 
etc., d’un fini supérieur.

®3rrRIX TRÈS RÉDUITS*®*

Les ordres envoyés par la Poste reçoivent 
ic attention toute spéciale et sont exécu- 

avec soin.
S’adresser à

Mr l'Administrateur du
“ CANADA,”

Ottawa.

tu

LE CANADA

Ottawa et Hall, 17 Novembre 1884
sur LE MUSEE ROYALL’INDUSTRIE LAITIÈRE DANS 

LA PROVINCE DE QUÉBEC Nouvelles Générales
I.a grève des mineurs de la 

rivière Pensylvanie est terminée.

Les Etats Unis vont ajouter douze 
nouvel;es croisières à leur flotte.

Un présume que l’expédition du 
Nil va coûter $65,000,000.

Vingt cinq d’es principales mai 
sons de commerce de Galsboro, 
N. C., ont été incendiées hier.

On discute vivement en ce mo
ment un projet de convertir la dette 
de la ville de Québec.

Voici que la grande métropole 
américaine '-a singer nos humbles 
coutiqnes. New-York aura, paraît- 
il, son palais de glace cet hiver.

Plus de 800 chars sont déjà arri
vés à la Nouvelle Orléans, appor
tant des effets qui devront paiaitre 
à l’Exposition. " '

La ville de Brunswick a été le 
théâtre d’un incendie considérable. 
Plus de quarante maisons ont été 
détruites.

M. l’abbé Pigeon, autrefois curé 
de Milton, diocèse St Hyacinthe, ei 
récemment missionnaire à Under 
hill, Vt., est mort récemment.

Les journaux de Toronto sont 
remplis d’éloges pour Mlle Rhéa, 
dont on admire le talent artistique. 
Les pièces qu’elle joue font fureur.

M. Tassé, M. P. et directeur de lu 
Minerve, a obtenu jugement pour 
$100.00 et les frais, devant le juge 
Torrance, à Montréal, dans son 
action pour libelle contre le Herat i.

Les Etats-Unis ont donné in.» 
truction à leurs consuls à Lonu: < 
et à Paris de faire visiter par de. 
médecins experts chaque vaisseu 
laissant ces ports en destination 
la ré, oblique américaine.

H. M. J. Cain. 
Ans. Barrel!,

locataire et Gérant 
Agent il’Annonces

Voici un sujet qui intéresse à un 
haut point la classe agricole. Par 
tout, en effet, s’élèvent aujourd’hui 
dans nos campagnes d’impnrtantes 
fabriques de beurre ou de fromage, 
et ces divers établissements ont 
déjà exercé une influence considé 
râble sur les progrès accomplis 
chez nous par l’agriculture depuis 
un quart de siècle, sont appelés 
à faire bien davantage encore dans

Une semaine entière commençant

LUNDI, 17 NOVEMBRE
Matinées : Mardi, Jeudi et Samedi. 

Engagement de Madf nu 
OSCAR GRAY, conjointem >nt avec M.

T. STEPHENS et leur puissante Trou
pe Dramatique, dans le plus grand des mélo- 
D rames

SAVED FROM TUE STORM
Dans lequel apparaîtront les chiens Dra

matiques, Romeo, Zip, Hero et Le*.

Prix d’entrée :
LE sont, 15, 20, 30 et 60 Cent», 

U APRÈS-MIDI, 10 et 20 Cent».

oiselle MINNIE

WM

l’avenir.
L’industrie laitière, qui était à 

l’état d’enfance dans notre pays il y 
vingtaine d’années, n’a pas 

tardé à s’attirer l’attention de tous 
ceux qui avaient à cœur la richesse 
publique, le développement de toute 
initiative susceptible de produire 
la grandeur et la force nationales. 
D leur côté, les ouvriers du sol y 
ont vite découvert une source de 
profits abondante et aisée à ex
ploiter; et, dès cet instant, ils ont 
dirigé tous leurs efforts vers l’éle 
vage
laitières, ils ont augmenté considé
rablement leurs troupeaux de va
ches.

Cet élan nouveau devait néces 
sai rement modifier beaucoup l’art 
agricole, était destiné à lui impri- 

une direction et nn caractère

a une

CIuTd Frontenac
Les membres sont spécialement priés 

d’assister k une assemblée générale, mardi, 
18 Novembre 1884, à 8} hr précises, ohez 
M. C. JJ. Douce t, Block Russell.

Par ord

Sec. Hon. C. R Frontenac.
e.’e. lemieüx,et l’amélioration des races

A VENDRE
aaa Cordes de bois. S’adresser à W. 

" 272, rue St Patrice.que, No

Maison de Pension Privée
mer
tout-à-fait étrangers à ceux qui 
l’avaient auparavant distingué.

Dans la province de Québec par
ticulièrement, ces résultats ont été 
sensibles. On ne s’y était encore, 
en effet, presqu’exclusivement ap
pliqué qu’à enlever au sol, par un 
bouleversement annuel, une ré-

S’adresser chez Madame Hotte, au No. 90 
rue Murray.

Ottawa, 29 oct 1884

GOUt VEYTÜ Fl,RLE

Marchandisescolle de grains; aussi, le nouveau 
mode d'exploitation arrivait on ne 
peut plus à propos pour arrêter cet 
appauvrissement systématique des 
terres.

Nous annoncions, l’autre jour, 
la société d’industrie Laitière 

de la province de Québec allait 
tenir sa troisième réunion annuelle 
à St Hyacinthe, et nous croyons 
qu’il ne sera pas sans intérêt de 
donner ici quelques détails sur 
cette association, le but qu’elle 
poursuit et les effets qu’elle a déjà 
produits.

fl y a quatre ans environ que 
quelques amis dévoués de Vagri-

George J. Shaw Lefèvre qui vie- __ -IL- -y—
d'être nommé maître-général ue. j XVX JLJt JUm '
postes en Angleterre, en remplace ] 
ment de sir H. Fawcett, est âgé d- 
52 ans et jouit d’une grande nom 
riété politique.

jour (Vendredi), n 
ns tontes nos di -erses variétés 

d'objets de modes à une

A comemneer de ce
que

REDUCTION ETONNEE
Une forte secousse de tremble ! 

ment de terre, accompagnée d’ti'i 
bruit semblable à relui d’une ex
plosion, a été ressentie hier à - way **** VI*
Clithers, à 25 milles de Manchesi -r. JSLm W OOCLOOOJSf

Le Magasin de Modes populaire. 
.<19, RUE SPARKS.

Notre assortiment est nouveau, considéra
ble, bien assorti, et les prix défient tente 

compétition.

Angleterre.
Le choc a été si violent que che

vaux et voitures ont été renversés 
dans les rues. La population « 
été grandement effrayée.

b.,
i directs. *I0LIEN,

Pompes Funèbres

Ottawa»
■cal.
au "public d’Ottawa 
ite commande qu’on 
i très modérés. On 
ILLARDS sont à la 
îôraires fournis sur

du Or Coderre
rop est prépa

rée avec l’approoa. 
tion des professeurs 
de VE oie de Môde- 

Chirui»

Ce sir

l gie de Montréal, 
t F i ultê de Médeci- 
; « de l’Université 

Yiotœ; u Collège 
f. ria.
/ Le sirop des en
fants est supérieur 
à toutes les prépa- __ 
rations calmante? 
offertes aux mère. I 

rer la santé de leurs 
ionnô avec ’& plut- 
nfanta dans les cat 
arrhée, Dyssenteric,.
, insomnie, Toux..

i
do Db Godkbrx eu 
tre.
Canada et les Etau»
, BOUTEILLE,
îetaire,
iGàlK, Chimiste..

Marti

P
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HOUSE
e P. O'MEARA]

RUE GEORGE.
rée, décorée et

toutes les

iis Modernes
îiaux sont offerts aux 

>urs pourvue des meil-

rs et Cignre*.,

SNOR, Prop.

IME4 POMMESF
maid A Co.,
LONDRES, E. C..

respondre avec les 
çers, les marchan la et 
ies du Canada, en vue 
nue et du printemps.

donneront aussi les 
a leurs pratiques qui 

an ces.
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MARCHE O'OmWAKIDNEY WORT CHAS DiJAIIDINS ASSOCIATION KflTüSLLR
XJ""*

O’
15 Novembre, 1884C’est un onro aent vé

gétal de cerl i^es Vitàsffî médici
nales, de feuiiîes et fruits qui sont 
conn us depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

11 est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
ellicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que Ton en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
(jue l’on entend clans le Texas et le 
Mînesota.

No. 40 RUE SPARKS PKKVOi KFARINES
Farine lorte île boulangers,

par barM................................
Farine extra.............................
Farine de sarrasin..................
Farine d’avoine....... ............ «
Farine de blé-d’inde..............

OTTAWA
DU CANADA.$ 5 00 à 5 25 

5 50 à 6 00 
5 00 à 0 00 
4 50 à 4 75 
0 00 à 0 00

AGENT D’ASSURANCE
sur la VIE et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

Incorporée d’après les Statuts Consolides 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque années T inspection du 
Gouvernement Provincial.

GRAINS
BUREAU PRINCIPAL:

163 hue st Jacques.
MONTREAL.

Blé, le minot. 
Avoine......:..
Blô-d’indo......

Sarrasin.........

70 à 80 
30 à 35 

1 00 à 0 00 
80 à 85 

1 70 à 2 00 
'.5 à 50 
45 à 50 
70 à 75

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

La Citizens, UE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phasnix,

iiu directeurs.
A L Martigny, Ecr., Caissier de 

Jacques Cartier—" Président. 1 
n. W. W. Lynch M. P. P., ' 

Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Président-, 

Ben. Globensky, Ecr., C. 
b- H. Mat sue, M. P., Président dn bureau 

d Agriculture de la province de Québec. 
L. Cassidy, Ecr., Négociant, 

tyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Hairia, Ecr., Moucton, N. B 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guérin, Ecr , M. D.

Banqudo
Hoapital et Actif RéunisLÉGUMES

Patates, ia poche...................
Navets le paquet...................
Betteraves............................... .
Choux, la douzaine..............
Œufs.........................................
Pommes, le baril...................
Prunes rouges, le sceau ....

VOLAILLES
Poulets, le couple................
Poules, la pièce....................
Canards ...................................
Dindes, la pièce...................

35 à
05 à 00 
0< à 00 
30 n iü 
2 ) à 22 

2 00 à 3 00 
0 40 à 0 80

AU au delà de
$40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

1PLACEMENTS et COURTIER.

R.

J. McEn

ACTIONS de Banques et de Compag 
incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des condition* 
avantageuses. Taux d'intérêt réduit:

40 à 60
40 à 50
50 à 60
75 à 1 00 
50 à 60

J. J.

Hon. Alu Lacoste, C. R., M. C. P.., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secret::ire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE tria"VIANDES

Bœuf, les 100 livres
Lard.............................. .
Veau (au quartier) ., 
Mouton do

........ 6 00 à 7 00

........ 8 25 à 8 50Je vends mes montr. s et bijoute
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
vine al.
our informations s’adresser à

M. CHARLES PUNCH A RI»,
No, 76, RUE SPARKS,

OTTAWA.

ARGENT placé sur garanties 'e première 

trouveront leur avau-

4 à 5
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

K. Chas Desîardins,
BUREAUX :

Fil i five de l’Iiôlel Hunsell, rnv 
SgmrkN, Ottawa.

5 à 6
DIVERS

Beurre, en pain................
do en sceau..............

Fromage....... .....................
Suif brut, la livre....  ...
Suif fondu...... ...................
Saindoux............................
Sucre d’érable................
Miel, la 1 vre......................
Sirop d’érable, le gallon
Foin, la tonne............. >....
Paille.................................... .

22 2!
18 20
12 15

0000 9 Mai
108

*fl. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver

res de montres, 10 cents.

12 14
DORION & DELORME 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,

10
de Commerce et Droits d’Auteur12 Marques 

enregistrés. 
1er déc.

15
I 18 l 25 

13 00 à 15 00 
6 00 à 6 50

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Pue douzaine de Portrait*
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographies de tontes grandeurs, satis* 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140,
569 rue Sussex, coin de la rue 

18 Oct 1883

PEAUX INSPECTÉES
No. I le 100 Ibs 
No.‘A

7 50 à 8 00 
6 40 à 7 00

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
11 n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

Bureau (figent d’innueuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.

MARCHE DE MONTREAL
14 Novembre, 1884

GRAINS RT FA INHS
Supérieure extra....
Extra superfine.......

“ du printemps 
Forte (moyenne)....

“ de boulangerie-...... 5 09 à 5 50
Superline .............................

Middlings ............................
Forte en sacs de 100 bs..
Extra 
Sup.
Forte de blé rouge d’hiver

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver................

$3 90 à 4 00 
3 80 à 3 85
3 75 à 3 80
4 50 à 4 85

ÉTABLI 1884.

rue Sparks t 
Rideau.mmrn3 40 à 3 50

3 20 à 3 25
2 80 à 2 90
1 95 à 2 05

... 1 90 à 1 95

... 1 50 à I 60

la.OUVERTURE DES CLASSES mm wsPour les livres et tous les autres 
articles d’école, il est reconnu que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue Sus
sex, qui vend à meilleur marché, 

détail, de toutes

AVIS AU PUBLIC

A. B. lAONMAL» m BLES à 2-5 l'.C.
soit en gros ou en 
les librairies d’Ottawa.

ENCANTEUR de la.REINE
RESIDENCE,.........253 RUE NICHOLAS.

2 35 à 2 40 
0 83 à 0 85 

83 à 85
“ rouge du printemps.....  84 à 85

Issues de blé :—

AO-DESSOUS

OU PRIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON, marchand de meu

bles désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra tout son assortiment 
consistant eu ameublements de salon, de 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet-

PETITE GAZETTE
Son (gros) 

“ (fin)..
15 50 à 16 00 
19 0020 lbs. de sucre pour 81, chez N. 

A. Savard, épicier, rue Dalhousie.
Les personnes qui vont souvent 

à Montréal trouveront une maison 
de pension -de première classe en 
s’adressant au No. 13, rue Saint- 
Charles Borrommée. Cette maison 
est tenue par Dame veuve C D. 
Thériault.

—Si vous souffrez des affectations 
hillieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraicties de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourauement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

GRAINS GROSS1KRS
Pois le minot de 66 lbs. 
Avoine “

Seigle “

0 72 à 0 74 
32 11 ... . 0 31 à 0 32 
48 *‘ ...... 55 à 0 65 

70 à 0 72 
60 à 0 62

rceaux, etc
56 •'

3E* I O | TJ I K
AU-DESSOUDS U

50 -• ......

Voiüf’cs pourDIVERS
Beurre en linelte...........
Œuls frais la douzaine
Fromage...........................
Pommes le baril.............
Oranges la douzaine.....
Citrôns la caisse ..........
Miel en gâteau 1.............
Miel coulé la lb......
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 0 10 
S rop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées ••

0 18 à 0 20 
0 22 d 0 25 
0 09» à 0 10* 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à i> 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

Pi IX (MITAIT
Le public eat cordialement invité à profi

ter de ce bon marché et venir visiter le 
timent situé auCages pour Oiseaux grand assor

No 530 rue Sussex... 0 90 à 100
... 0 15Ù 0 20
... 0 12 à 0 14
... . 0 60 à 0 70
... 0 35 à 0 40

LOUIS GRATTON,L G. ÎAVERDURE ropriétaire.
27 Août 6s

LÉGUMES

Se. OH Rue RIDEAU.5Pommes de terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot............
Betteraves “ ............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 00 à 0 00 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ « .

.. 0 25 à 0 40 

.. 0 30 à 0 40 

.. 0 00 à I 20 

.. 0 00 ù l 25 
.. 0 05 ù 0 07

0 00 à 0 00 
0 00 à 0 00 CHEMIN DE PER

MARCHÉ AU rom Le Instaurant “ Queen 11Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les afiecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 

; Ians ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, e 1 nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tuutà vous. John Hill.

Foin pressé, la tonne 
“ en bottes 1ère

9 00 à 10 00 
qualité n 50 à 9 00 

"2e “ .. 6 50 à 7 00
.. 5 00 à 6 50

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont laits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Numéros 13 & 14, Rue ELtil.N
Paille. Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des aamca 
est au premier étage. On fait une spécia
lité des soupes aux huîtres et des dînera 
privés.

P.S.—Les prix ne

Aux Inventeurs 
J. CoursoUe & Cie.,
Solliciteurs de Brevets (finventun 

Dessins île Fabrique, Marqu- 
'le Commerce et (le Bins 

Agences et Correspondant» aux Ku r 
Unis, en Angleterre et en France.

sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.Tl D
20 mars 1884

Pilules de Noix Longues ComposéesDE COLONISATION
De HcGALl

Secouverte» rJ. COURSOLLE & Oie.,
Chambre Victoria.

vis-à-v^ c bureau des Brevets,
OTTAWA, Ou?

Fondée sous t autorité de l'Acte de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

>î. le curé A. LIBELLE, Direrlcur.
S. E. LEFEBVRE, Secréiaire.
C. H. A. GLLHON1),•Agent-Général.

1<L<MKL<IO

son certa 
toutes lea aflee 
lions bilieuses

ino6d.

ilB. P —HoU« 68 
24 Kov 1883

torpeur du fob 
maux de té' 
in di ges 
étourdissi 
et de toutes u 

causés i.ar le - ■ «tirais fonctionL •

Importatenrs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la p'us rapide 
et jue ses taux do transport sout iü;*.-
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic Direct est expédié «par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

SPRUCINE ^ MîCtiX1'
V em^'sValeur de* loi*.........

GROS LOT ; Un im
meuble d’une valeur de..$10,Ü0o,00

Et 1,920 an Iren lots.

vne des meilleures
rations offertes
d.^deTïm1 'fl?' "“«VpiluîS «ont vu > l recommande

doVm WFc™; S
rouement, de la Croup. , hMt me„tionnée«. «lies ne conlienien 
rc ™ , â D*ll,die " r« de mercure ni aucune de ses prépara 
° ie™a™a„r°,llm.0itions. Toul eD 6tant on puissant pnrgaUl 

A vendre partout à 25 ■■ pouvant être administré dans n imporl 
60c la t-outeille. quel CMj elle, ne contiennent aucune d.

B.. J à'< <»Al L, Cl in îeti ! ces substances délétères qui pourraient 
Montré- j rendre préjudiciables à la santé de 

j ou des personnes âgées. Les 
""" l Noix Lovgdks Composées, di M 

préparées avec soin, ave 
centré, tiré de la noix longue et con 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri. 
sent offertes au public.

PRIX du BILLET $1.00
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

lO billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 f. c. 
sur 100 billets.

s enfant 
Pilules n 

oGalb, soc! 
0 un extrait cor.

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s'adresser au Bureau, A. A. ADAM, ROBERT B. MOODIB,

Agent pour les passagers et le fret de 
l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,, 

Toronto.
No. 17, PLACE D’ARMES, Avocat, Procureur, Notaire, Sollici 

leur et Collecteur.
Barean i chez MX. O’G.ira & Remon 

No. 68, rue Sparks, Ottawa
M Adam suivra les Conrl civiles et cri- 

minell.s d. ia province de Québec.

MONTRÉAL.

W* On demande des sous-agents. "•
5 Juillet

D. POTTINGER,'
Surintendant généralilcOÀLR, Chimiste,

Bureau du chemin de fcr. 
Monoton, N. B., 18 mai 1884.t118V1 m

LA PROTECTION SANS EGALE FStTX

ISA 11 DAZE LEManufacturier
—(ET|—

MARCHAND de CHAUS ,UltKS A
EN GROS El EN DÉTAIL

t TKOISll

Les Gr
COIN OEM RUES

CaJ.l2.0u.sia et do ‘-’Eglise 
OT'I IR A.

si-voir à st 3 nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 

3 en généra qu’il a e.cheté et mis 
en opération toutes fes machines du vaste 
etablissement autrefois eu opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui £jiit :
Le personnel de l’établissement est san 

redi le plus complet de cc genre 
Uttawa et eat composé d’ouvriers d 
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés. 
Satisfaction garnntie. Prix tris modérés,

UXE VISITE EST SOLLICITÉE

—Dites-mi 
—Je ne le 

de Gabrielle 
—Bh bien, 

nais ; c’est m 
Sisterne qui

Désire faire 
tiques et au

nî
—Quoi ! vi 
—Vos pa: 

en moi une 
j’ai deviné ! 
chose à m’a) 

—Oui, oui 
vous l’ai di 
sachiez tout.

—Pourqui 
cette positioi 
guez, asseye:

—Non, no: 
vement, c’esl 
être ; il me si 
rend forte.

La marqu 
mais c’est ei 
quise cherch 
pensée dans 
pression de s 
veux ne disa 
visage pas i 
geait II ét 
maître de 1 
percevait p: 
que, depuis 
nait dans se; 
de sa femme. 

La marqui 
Elle parla 

tiré sur le n 
sou et du cl 
était égalera 
contre la vi 
Sosthène re\ 
évidemment 

Elle contii 
au marquis 
de sa naissan 
à Eugène, et 
cit de la cc 
venait d’avo 
homme.

Elle s’arrt 
marquis pro 
paroles. Ma 
ment silène 
réfléchir pro:

Alors, apr 
front moite 
prit :

—Main ten 
marquis, von 
pouvez juger 
tre malheure 
noncer sa co 

Le marqu 
un homme i 
quement au 
avec force.

ENCANTEUR, COURTIER -Oui, dit
ht conduite de

MARCHAND *
_ „ „ certains de s
Commission \ , ‘ n’étant pas 1

cette grave, 
je n’ai pas 
seul juge.

—Mon Die 
faire ? demi 
avec effroi.

—Consulti 
l’héiitière de 

—Oh! de 
moi, s’écria 
voix supplia 

—Ma fille 
aussi, répliq 
une certaini 
devant voue 
tout dire.

—Faites d 
voulez, dit- 
avec résigna 

—Mainter 
v. z-voas et 
obéit.

Le marqui 
la sonnette, 
la femme de 
porte.

—Rose, li 
veuillez ail 
Coulange q 
ici.

—Le maît 
fait demaudi 
heure il faue 
dit la femme 

—C’est bi; 
quis, Mme 
appellera po

ou

|Éÿ*Les marchands de la acampagne fe- ‘ !
raient bien d'aller visiter cette MANUFAC- l 
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE, W
Propriétaire.

16 mai 84

TAPIS, TAPIS etc.

BISON BE TAPIS
(

D’OTTAWA.
/ fa t*1 ns grand assortiment, les meil»

'eiwns'ABra, et 1 -s plus bas prix en 
fait de

./reliirix, Rideaux,
Cornell ex. Pôles, Garniture*- 

et Meubles de tau le sorte. I
à la

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Rue SVAKKS.

SHOOLBRED et Oie.
Ottawa, 17 Déc. 1883. 41»

I I \
»

JOS. SENEGAL,
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES RUBS

York et Dalhousie.
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis. i

L B. TÂCKâBBRRY

Ag.t comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux: RUE SPAEiKS
(Enface de VHotel tinsse!i.)

OTTAWA.

I
Pour les meilleures ferronneries à bon mar

ché, allez chez

McDOTJGALL & CüZNEir
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

6R0S8E T ARRIERE,

Due Sissex, et coin de la rue Duke,
C H A U DI EKES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL X CUZNER1 4-.

31 Octobre 1883. la

E. V HZ IN A
BIJOUTIER et HORLOUKR

No, S.'iO. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN 

Assortiment complet de Bagues.
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argeut
A MOITIÉ PR IX

ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérée.

AGENT pour la célèbre montre uitl

A uuf aux.

E, VEZUÜA,
Perte voisin, du JT A «RTT 1 >A1 ■»*

À au

; , '

/

LE CAiSADa, 17 No?. !Bd4

HISTOIRE D’UNE LETTRE

Nous l’avons reçue, l’autre soir. 
Elle est griffonnée à la diable et 
perle en signature : un français.

Au premier abord, ce carré de 
papier nous était apparu avec un 
petit air sournois, un petit air de 
traîtrise qui nous fit froid là par 
tout sous l’épiderme. La souscrip 
lion de l’enveloppe, le timbre d’un 
centin qui l’orne encore, tout cela 
exhalait nous ne saurions dire quel 
parfum de conspiration et rie dvtia 
mite.

Ma:s, nous sommes brave ; c’esl. 
notre moindre défaut. La mysté 
rieuse enveloppe sauta donc enfin ; 
son contenu se déroula à nos yeux, 
et nous vîmes 
nerions en mille à deviner.

Un de nos lecteurs, nous espé
rons bien que ce n’est pas undo 
nos abonnés, nous venait témoi
gner le peu de satisfaction que lui 
a causé notre article La situation en 
France. Cela l’a froissé considéra 
blement de constater que nous ne 
somn.es pas l’admirateur de la ré
publique française telle que 
tituée aujourd'huvde la république 

chasse Dieu des écoles, qui 
prosciit les religieux et les reli
gieuses, qui pourchasse la religion 
et ses doctrines par toutes les injus 
tices et les vilénies et qui porte une 
main sacrilège sur l’autorité pater 
nelle.

Pour nous témoigner tout le 
dépit qu’il nourrit à notre adresse, 
tout le mépris que nous lui inspi 
rôtis, ce lecteur malcontent nous 
qualifie tout bonnement de roturier, 
de prétentieux, ne pouvant trou
ver dans son vocabulaire de termes 
plus indignés à nous jeter par la 
tête.

nous le don

cons-

qut

i

Après avoir parcouru cette Apitre, 
sommes demandé s’il

:
nous nous 
nous fallait rire ou nous attrister. 
Le courroux qui s’y dévoile nous ap
paraissait, en effet, =onverainemnnt 
diôle ; mais, y constater te fait 
que parmi notre population d’hon- 
nêles gens, de catholiques, il est 
des admirateurs du radicalisme
français et de sa politique anti
religieuse, nous a paru infinimenl 
plus triste.

Nous ne voulons pas discuter 
avec notre correspondant anonyme 
ni môme lui demander son nom. 
ce qui peut-être le mettrait dans 
l’embarras. Mais, nous pouvons 
lui d*re que sa lettre ne nous a 
pas converti et nous a inspiré beau
coup de pitié à sou égard.

Nous respectons souverainement 
tout ce qui encore en France nous 
rappelle la nation chevaleresque 
qui naguères s’intitulait avec hon
neur la Tille ainée de VEglise. C’est 
cette nation là qui a créé, de ce 
côté-ci de l'Atlantique, le Canada 
français et catholique. Nous plai 
gnons sincèrement la France d’au
jourd’hui d’avoir à subir la loi du 
gouvernement athée qui la do 
minej et, pour ia majorité de ses 
gouvernants, pour ceux-là qui l’ont 
Vont fait entrer et la poussent dans 
la voie d’impiété et de désorgani
sation sociale où elle roule, nous 
n’avons que du mépris, un souve
rain mépris.

Nous ne condamlierons jamais 
mie forme de gouvernement parce 
qu'elle s’appellera république ou 
d’un autre nom. Mais, quand ce 
gouvernement, sous le prétendu 
mobile d'établir la liberté, iiitrôni- 
serala licence, voudra se substituer 
à la place de toute autorité reli 
gieuse et prétendra mener un peu
ple au bonheur et à ses fins en lui 
enseignant le néant, nous nous 
ferons un devoir de qualifier un 
tel régime de funeste et d’infâme- 
Ce devoir-là nuns l'accomplirons 
toujours, que ça plaise à un français 
ou que ça lui soit désagréable.

Charbon Importé par chemin de 
fer, qualité supérieure et au plus 
bits prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Co charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

20 Ibs. de sucre pour 81, chez N. 
A Savard, épicier, rue Dalhousie.
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J. B. A III Ali,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

bt VITRIER,

i rrn est tin des ferf v i 1 r x «<» 
Lu rtn Pllis eiH!rgiq.K‘s. ! : i

BR A VA.'S ,7,
santé en très pou iv «,-s.

Le FER EfÆSïiï
BR A VAIS jiL™'

. rrn . n’a aucune save i- ni 
LS rrn odeur ei ti’eu c>> : ni
m m/s El— i

il! crauij 
<«’■' i 'e»*o •>.

«e*. nf coh
Marchand dk

PEINTURE
KT DK VITRES,

526 RUE SUSSEX
O T T A W A

I M. Ariai, so charge de toute 
I commande dans sa ligne d’at- 
I lairos ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Le fer ;
BR A M/6' ....I 0vieill<1. 111**1 . 

par jour.

L. B F EH ne noircit fumais 
les dents.

Un prospectus détaillé uccouipagn
chaque flacon.

Uépôl dans toutes les bonnes Pliaimaues

M. C. 0. Dacier a ces médecines, et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

BRAVAIS Ives propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant do leurs commandes

17 mars 1883 11

CHEMIN DE FER
<6 CANADA A’MrK’

■Z
lilF.LA

VOIE la plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Ci tous les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGERS i 

Tous Les Jours

CHARS PULLMAN.

Poudres de Condition d’Alexander
HOUI.KN FOCK les KOUNONS

ET AUTRES

HE DEMINES CELEBRES
1 POOR LB8

A.iknt * Ottawa C. STRATTON, 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 

A VIS.—Les médecines ci-tlessus, célA 
h res dans tout le Canada pour leui 

efficacité, ne se trouvent que chez M.. G. 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

T ALEXANDER
peut aussi obtenir l’article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT à FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

Raccordement^ la gare Boniiventure. de Mmit-
rnon’tCentral, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lianes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime*. et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, 'Ibany et New-
York.

A partir 
ouleronto
Partant

Janvier lftW-f, les trains cir-du 2
comme suit •
d’Ottawa.

4.30 p.m.

N. B.—On
Montréal.A"iS

GRAND
Magasin de Meubles

Arr. A Ottaw
12.20 p.m.

Montréal.(le
8.4

Pr’t
440
îles convois à passagers se rendent direc

tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto

DE

L. GRATTON,
Entrepreneur ifopblier, Menuisier,

No. 530, Rue SUSSEX
M. GRATTON est toujours heureux d’en

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons

, Ottawa,à 10 heures du soir.
Le train partant de Montréal à 8.45 du 
atin se raccorde avec V express de nui? 

venant de Boston et New-York viu Spring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin. Meubles de toutes sortes pour, Charri' 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par des ouvriers 
compétents, et à

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Lee passagère pour le Sud et l’est changent de 
à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
est transféré sans frais extra et s 

lepassairr ait à s’en occuper.
Le bagage est chéqué pour n’importe quel en

^Les billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin- 

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. C. LINSLEY,

DES PRIX TRES MODERES.^ans que
1er OcL 1883

VER SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem

ment découvert un “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n’af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Solitaire qui se détache 
ae sa victime (t passe facillement et tout 
entrier, avec la te te, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué ne seule 
fois de prod ire Sun effet. Succès garanti, 
on n’txige aicun payment avant que lever 
ne soit sorti tout entier. Envoyez un tim 
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

H ET WOOD ét file.,
19 Park Place, New York,

1 jaillit 1*84 1 ae

Gérant
A. G. PEDEN,

Agent erén. des passagers. 
Ottawa. 22 août 1884.

L. A. Oliiver
A roc AT.

Bureau.—Encoignure des mes Rideau et 
Sussex, Block d’tigleson, Ottawa, Ont. 

ARGENT A PRETER -im
Ottawa,3 ;anvier 1883,

MÉDICAMENTS DOSIMETRIQUE* BURGGRAËVE-CHANTEAUD*
Granules prtpirts tiw la Alcaloïdei^HU Produite chimique» la plu paie, I* (U : 

Amltlu. Strychnine. HyowiimiM, lifiuim. BarpUM. tuntu. filftn «i told*. He.

SEDLITZ-CHANTEAÜD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif ,

Le StEDLITT- CH A K tea Ff> est incontestablement le produit le plus beau 
et le plus utile de la pharmacie moderne ; c’est un sel neutre purgatif d’une saveur 
très-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entre
tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier eet surtout utile aux Goutteux, 
aux Rhumatisants, aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
Congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux ■énsom» 
rhoïdes, Embarras gastrique-,
M* CH* CHANTEAUD, Phtrmac/e», Commandeur fluèeth la CathaUqua, 

est le seul Préparateur des Véritables Médicaments d asymétriques.
Se méfier des Contrefaçons.

Dépôt Général : Si, me des Francs-Bourgeois, PARIS
à ÿuébrr: D- Bd. MOBnr * O™, nvsictifrOlsIltl, Ht. r* fcSt-JW •

K

ÉPILEPSIE
HYSTÉEIE Guérison sonventl 

Soulagement toujours!

CONVULSIONS mimmmim 
MALADIES ! Laroÿenne 

NERVEUSES i VENTE EN GROS
PARIS, 7, Boulevard Denaln, 7, PARIS 

PHARMACIE DUREL
Dépét à Québec, chez le Dr Ed. MORIN * G", et dam toutes Pharmacies de Canada.

attendant, vous pouvez prévenir j Feuilles d’annonces 
Jean que nous dînerons très tard 1 •• i! est si souvent d’usage d’écrire le

• A 1W "Rnsp flllp/riirG commencement d’un article dans un stvle 
v , “îieZV ,, - élégant et intéressant, pins de changer
a Mlle de Coulange quelle vieil- tout-à-coup son article eu une réclame 
ne immédiatement. Appelant «’attention (lu public sur les pro-

Maximiliens ne tarda pas à
paraître. prouv r U ’il ne doit pas employer d’au-

Blle fit trou pas dans la 1res remèdes, 

chambre et sa et a tont Intel-1 ,l0DCÔ ^ tes journaux «le tous les partis 
dite en voyant la pâleur du mar- t de toutes les dominations religieuses, et 
quise et l’attitude douloureuse ! upplaote toutes les autres médecines, 
ï mère ' *>ersonne utî P-'ul nier la vertu duae sa mere. houblon et les propriétaires des Amers ont

—Mon Dieu, qu avez-vous ;n miré b-uucoup d’habileté en eomposqut 
done? demanda-t-eile. une médecine <.ont les bons résultats sont

—Ma fille, répondit le mar- |,aipables 
quis, ta mère vient, à l'instant 
même, de me révéler un secret 
qui touche à ce que nous avons 
de plus cher au monde ; notre i 
honneui ! Ce secret ne doit pas

'—Quoi ! vous savez 1....... t’être caché. Maximilienne, il d?m les journaux lui avaient dit tant d-
—Vos paroles ont fait naître faut au contraire que tu le con-1 '^vraüi/u'T Vraiment \ 

en moi une clarté soudaine, et naisses, et c’est pour cela que je “"Combien - ous devons être veconnais- 
j’ai deviné !...Avez-vous autre ' t’ai appelée. : a,u* P°»r “Uo médecine.'
chose à m’apprendre ? i La jeune fille, elle aussi était ; , '•«*

—Oui, oui, écoutez encoie. Je j devenue blanche comme un lis. Mir le do(loull. 
vous l’ai dit, il faut que vous —Ma fille, r prit le marquis, ' •• tille souiirait des maladies d* rognons,
sachiez tout. d’une voix qui trahissait son | l;> M-, -1 • rhamatisine et do .l.'hilite ner-

—Pourquoi restez-vous dans émotion, celui qui porte le nom 
cette [iosition ? Vous vous fall- et le titre de comte de Coulange j m decins qui lui donnai,- ,t toutes espèces 
guez, asseyez-vous. .n’est pas ton i'rere ! '* ' rtil,l6d,'a sans lui douner de SJUlaBe-

—Non, non,répliqua-t-elle vi- —Oh! oh! fit la jeune lille 
vement, c’est ainsi que je veux d’une voix étranglée, en portant 
être ; il me semble que cela me les deux mains sur son cœur, 
rend forte. Puis, elle recula en chance-

La marquise était accablée ; lant comme si elle allait to ra
mais c’est en vain que la mar- ber. 
quise cherchait à surprendre sa 
pensée dans son regard et l’ex
pression de sa physionomie. Ses 
yeux ne disaient rien, et sur son 
visage pas un muscle ne bou
geait
maître de lui. Mais il ne s'a
percevait probablement point 
que, depuis un instant, il te
nait dans ses mains une main

TtteiFîiltei SANS EGALE -

04/ti:

cturier
)— (
CHAUS,URBS g,

■N DÉTAIL

FEÏÏILLETOIT

ce soir.

LE FILS :o:
.*<►•’> ,enon* «le revevo r le 

l»el assortiment 
toiles* iieiutes et «toree» 
pour l'e ieire* «iul ait 

;h :iaiN etei m porte eu Canada

TROISIEWF PAKTIE

Les Grands Cœurs
i Suite)

—Dites-moi son nom ?
—Je ne le puis, c’est le secret 

de Gabrielle.
—Eh bien, ce secret, je le con

nais ; c’est mon ami, l’amiral de 
Sisterne qui est le père d’Eugè-

RtlES JACOB üitstATT.<
; de L’Eglise
HA. MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,

as un: unu.ti.
K* t-elle mono ?

nombreuses pra- 
de ses en- 

cheté et mis 
nés du vaste

)ttf j “ Elle a hOulTert et langui durant/les 
adnées.

“ Los médecins ne lui donnaient aucun

awa et
’il a

chi
N B.—Voyez le- échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
eu opération 

r Lee pour la

> chaussures
soulagement.

“ Et un bon jour les Amers de Houblon,ne.

l’O II’AGATE «le NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

tirer l’attention du

blissement est san 
let de ce genre 

1 d’ouvriers de pre-

mmanue i
exécutée 
court délai.

et expé-

LIGNE QUO’IOIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUA! 
DE LA REINE

o^TOUS LES JOURS »*
A 7 HEURESDV MATIN

—(o)—
TA UX Je PASSA G E pour MON TRE 11, :

Ihhs*‘, «lier.........................82.30
do aller et retour... 4.00

y âge complet detteendre par ba- 
tean et revenir en chemin de fer

BILLETS VENDI S A BORD 
fret transporé a bas prix.

1*011 r plun amples iuforma- 
tiouN N’atlreNNer au bureau 

«le la compagnie,
QUAI DE LA HEINE.

13 mai.

ns les Commandes
aux sont employés. 
Prix très modérés,

1 SOLLICITÉE

;r cette 
Ailleurs.

“ H,11»1 était sous les soins des meilleurs

ment,, et maintenant elle est très bien 
;i|irè> à', oir lait usage des Amers de Hou 
blon que nous avions méprisés pendant 
îles an lêes—Las Pabents.

a cam pagne fe- ! 
e MANUFAC- i

Un p^re qni ne rf*tablât
“ Mes filles disent :
“ Comme notre père est mieux depuis 

qu’il fuit u-âge des-Amers de Houblon

La consternation était peinte 
sur son visage.

—Maximilienne, dit le mtr- 
quis, pas de défaillance, pas de 
déiailiance, tu es une Coulange.

La jeune fille jeta sur sa mè
re un regard désolé.

La marquise pleurait, et à 
mesurr que ses larmes coulaient, 
elle les épongeait avec son mou
choir.

Le marquis fit assoir Maximi- 
lieune, puis, après avoir attendu 
un instant :

—Ma fille, dit-il, puis-je par
ler maintenant ?

‘opriétaire.

im etc. T
Neeo
Voyi

“ Comme nous sommes heureuses qu’il 
fasse usagd de vos Amers.” ude «'1»hniÜ TAPIS Une^Da.mk d’Ulica, N.Y.

Il était a I) s o 1 u mentWA.
sortiment, les 
plus bas prix en

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

,s, Rideaux, COMMENT ? fournie d’autres
ont fait.

Souffrez • vous de maladies des 
rognon» ?

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treize médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Dcveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

de sa femme.
La marquise reprit la parole.
Elle parla du coup de fusil 

tiré sur le marquis, du feu gri
sou et du cheval emporté, qui 
était également deux attentats 
contre la vie de son mari, dont 
Sosthène revenu à Paris, était 
évidemment l’auteur.

Elle continua en apprenant 
au marquis comment le secret 
de sa naissance avait été révélé 
à Eugène, et termina par le ré
cit de la conversation qu’elle 
venait d’avoir avec le jeune 
homme.

Elle s’arrêta, espérant que le 
marquis prononcerait quelques 
paroles. Mais il resta un mo
ment silencieux. Il paraissait 
réfléchir profondément.

Alors, après avoir essuyé son 
front moite de sueur, elle re
prit :

—Maintenant, monsieur le 
marquis, vous savez tout, vous 
pouvez juger la conduite de vo
tre malheureuse fsmme et pro
noncer sa condamnation.

Le marquis sursauta comme 
un homme qu’on arrache brus
quement au sommeil et respira 
avec force.

—Oui, dit-il, je peux juger la 
conduite de la maison de Cou-

AU CLERGE

OTTAWl I’Ll™ WOMS
h. Garniture» 
tome sorte. I

;

è
IS D’OTTAWA.
1-AItKIS.

ilD et Oie.

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,—Oui, mon père

—Alors, écoute-écoute bien 
et ne perds pas un mot de ce 
que je vais te dire.

Rapidement, mais en relatant 
tous les faits et en appuyant 
avec intention sur certains dé
tails, il fit connaître à Maximi
lienne les terribles révélations 
de la marquise.

—Maintenant, ma fille, conti
nua-t-il en la regardant fixe
ment, ta mère demande que sa 
conduite soit jugée ; elle ne peut 
avoir d’autres juges que toi et 
moi ; ma>fille, nous sommes un 
tribunal de lamille, la marquise 
de Coulange est devant ses ju
ges !....... A toi de parler, Maxi
milienne, qu’as-tu à dire ?

La jeune fille bondit sur ses 
jambes.

—Ce que j’ai à dire, exclama- 
t-elle, vous allez l’entendre, mon 
père ! t

Elle se tourna vers la mar
quise et le buste en arrière, le 
regard lumineux, le front irra
dié, superbe, elle s’écria :

—Ma mère, ma mère adorée, 
je vous admire, votre conduite 
est sublime !

—Ah ! ma fille ! ma fille ! ex
clama la marquise en lui ten
dant ses bras.

Maximilienne éclata en san
glots.

Mais, au lieu de se jeter dans 
les bras de sa mère, elle se mit 
à genoux devant elle.

—Mon Dieu ! mais que fais-tu 
donc ? s’écria la marquise éper
due.

CALICES,
PA TENES.

CIBOIRES,
CRUCIFIA,

OSTENSOIRS,
BURETTES.

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et autres ornementa d’autels.

Calices et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottaw

J. F. GARROW,
170, RUE h P A U K S

Ottawa, 29 janvier 1883.

Vos nerfs sonl-AI# affaiblis T
“Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai- 

ble.'.te des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B Goodwiu, Ed. 

Utn Monitor, Cleveland, 0.
la

I Souffrez-vous de la maladie de 
ItrlKht ?

ney Wort " m'a guéri lorsque 
avait la consistance de la craie, 
blait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

\ “Le “ Kid 
mon urine 
puis resscm

Souffrant de la diabète ?
“ Le “ Kidney Wort ” est le remède le pins 
'ace que j’aie prescrit. Il procure un 
lagvmeut presque immédiat.”

Dr Phillip C. Btfllou, Moncton, Vt.
FECAL,
RNEUIt

Souffrez-vous de maladies du foie T
“ Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une mn- 

lad o chronique du loie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

b'.l Gardes Nationale, N.Y.
■Souffrez-v

FUNEBRES
la.ou* de douleurs dans 

le «les ?
ney Wort ” (1 bouteille) m’a 
j’étais si souffrant que je ne 

mais que je me roulais
Tallmngc, Milwaukee, Wis.

Souffrez-vous de maladies des

lhousie.
WA.

“Le “Kidi 
guéri l"i\-que j 
jioitvtjis me le MAGASIN D’HABITSver.

charpeS de DE PRINTEMPS ET D’ÊTÈ1is. rognons ?
Le “Kidney Wort” m’a guéri do mala

dies du t die et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins. f>a remède vaut TOUTES SORTESs CHAPEAUX

Sami Hodges, Williamstown.West Va. est des p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre as;ci nment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

MERRY Souffrez-von* de la constipation?
. “ Le “ Kidney Wort ” facilite les évacua

tions et m’a guéri après que j'eus fuit l'essai 
d'autres remèdes pendant seize ans.

Nvlsou Fairchild, St-Albans, VLcommun
VEMUiïï A M MARCHE.Souffrez-vou* de la malaria ?

“ Le “Kidney Wort” est supérieur à tous 
remèdes dont j'aie jamais fait 
ma pratique.

Dr 11. K. Clark, South Hero, Vt.
!T di lange ; mais je puis aussi me

tromper dans l’appréciation de 
certains de ses actes. D’ailleurs, 
n’étant pas le seul intéressé dans 
cette grave, très grave affaire, 
je n’ai pas le droit d’être son 
seul juge.

—Mon Dieu, que voulez-vous 
faire ? demanda la marquise 
avec effroi.

—Consulter ma fille unique, 
l’héritière de Coulange.

—Oh ! de grâce, pas devant 
moi, s’écria la marquise d’une 
voix suppliante.

—Ma fille doit tout savoir 
aussi, répliqua le marquis avec 
une certaine solennité, et c’est 
devant vous que je tiens à lui 
tout dire.

—Faites donc comme vous le 
voulez, dit-elle tristement et 
avec résignation.

—Maintenant, Mathilde, rele- 
VtZ-vous et asseyez-vous. Elle 
obéit.

Le marquis agita le cordon de 
la sonnette. Un instant après, 
la femme de chambre ouvrit la 
porte.

—Rose, lui dit le marquis, 
veuillez aller dire à Mlle de 
Coulange que nous l'attendons 
ici.

—Le maître d’hôtel m'a déjà 
fait demander deux fois à quelle 
heure il faudrait servir le dîner, 
dit la femme de chambre.

—C'est bien, répondit le mar
quis, Mme la marquise vous 
appellera pour vous te dire. En

'Z, NOTRE ASSORTIMENT DE

CHEMISESElee-VOU# bilieux T
“ Le “ Kidney Wort ” m’a l'ait plus de bien 
to tous les autres remèdes dont Fuie jamaisssion lit usage.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.
de toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.
Nos Prix sont des plus Populaires.

)mmissaire-prise ur

Kotiffrrz-vou* d«-s liemorrlioldee ?
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri indicate- 

tu en idee hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
V . T. K line m’avftit recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bunk, Myertown, Pa.

2 SPAHKS
VAhlKTK PRESQU’INHÏNÏK DEel tinsse!i.)

WA. COLS,
Etos-vous torrture pa 

tl*me ?
“ Le." Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 

médecins m'avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridgo Malcolm, West Bath, Maine.
Aux femme* qui *on< malades ?
“Le “Kidney Mort” m’a guérie d'une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
aimées. Plusieurs de mes amies qui en ont 
wkit usage en disent le plus grand bien.”
N Mde H. Lamorcaux, Ile La Motho, VL

si vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faite* usage du

r le rhuma- CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,m BAS,
CHAUSSETTES, 

LiNGE DE CORPS, etc.

277, BUE WELLlütiT N,
C- Gagné et Cie

La jeune fille courba la tête.
—Maman, dit-elle avec un ac

cent intraduisible, je vous de
mande pardon !

— Tu me dcmandes”„rpardon a 
moi ! mais qu’ai-je donc à te 
pardonner ?

Maximilienne releva la tête.
—Ma mère, et vous mon pè

re, écoutez-moi, dit-elle.
Le marquis étonné, se rappro-

nneries à bon mar-

& CCZNEj:
a de ce genre à 
à l’enseigne de la

5 mars, 1883 la

Ci VIEUX DE 54 ANS■ItBIERE,

de la rue Duke, r.E k i L’ElixiRLe Purificateur du Sang.
S*a$$9ÎK --aav -A- V- jmBWESWOBHPI

OTTAWA,

ilLL S CUZNERi Végétal Balsamique
la ch a. LUfUI

OF THE
5IJNA —Un jour, reprit Maximilien

ne, c’était peu de temps après 
l’explosion de Frameries. -une 
femme se disant dame patron- 
nesee d’une œuvre de bienfai
sance. se présenta ici. Vous étiez 
absents l’un et l’autre. La da
me ayant demandé à me voir, 
je la reçus. Elle me dit qu’elle 
était la comtesse de Protowska 
une polonaise, et qu’elle recueil
lait des offrandes pour un orphe
linat àe jeunes filles. Je lui re
mis une petites sommes.

[A suivre. ) i

N. H. DOWiN>HOSLOUKK . 
3 Sussex, IÉ-M1LE

A subi une épreuve de CINQUANTE- 
gy QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 

meilleur remède contre les
A.
EL ET
IÜR DE L’AN 
i Bagues.
•reilles. M

ï PRIX
>us le plus cour; 
modérés, 
montre W uitl -,

es parfuma tes plus puissant- Hblimes, la Toux, la Coque. 
durables, ^ouC;; j ,„che et U„U»h loa maiadies

C’est un des 

suffit h
appartement entier, 
des bouteilles à bo 
nouveau genre et rendu j 
meurs et les pharmaciens.

A nue aux. 
onf.n s SSLm, met un m

est renfermé dans 
ns de rerre d'un

a pat tonnd PRIX
25 cl s* et *1.00 la Bouteille

VENDU PARTOUT\et par
O. DACIER, Ottawa.

Comp„giiie llavis & Lawrence
hta. :(SEUI,S AGENTS);

MONTREALRI RTT I * Al l,r
H mai lani au

---------- -- -------- L--------------rr
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LE CANADA, 17 Nov. 1884
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JE canada, i7 Nombre iüd4 Se jaon\ i

OUR STREETS

Oh ! have you ever seen such streets, 
Lined three feet deep with mud : 

Never such roads were seen before, 
Except just after the flood.

Vet brave men and noble women 
With hearts so good and true.

Are ever rushing onward 
With Harper’s ten cents store in

La clôture de la retraite de la 
paroisse St Joseph a eu lieu hier 
soir. Un salut solennel a été chanté 
par Sa Grand nir Mgr Duhamel as
sisté de diacre et sous-diacre, et le 
révérend père Royer a prononcé 
une éloquente allocution.

Trouvée, enfin, au No. 544, rue 
Sussex, une Machine à Laver, qui 
fonctionne d’une manière qui ne 
saurait être surpassée.

M. Robinson vient de faire ache
ver quatre jolies bâtisses en trique 
sur la rue Lé pi ne. Deux autres 
jolies nouvelles constructions en 
brique sont aussi à se terminer sur 
la rue Metcalfe. K lies sont la pro 
priété de M. Kavanagh. ,

Le bateau dragueur Nipissmg a 
en vvé de la rivière Ottawa, vis-à- 
vis les écluses Bronson, I iOO verges 
cubes de sable et de bran de scie, 
dans l’intervalle de six jours. Il a 
dû interrompra son travail pour 
s ibir certaines réparations.

Ou nous prie d’annoncer qu’une 
assemblée de ia société St Thomas 
aura lieu ce soir, dans la salle ordi 
naire des reunions, afin de pourvoir 
aux arrangements nécessaires pour 
la célébration de la fête patronale 
de l’association.

Les clubs de raquettes pressen
tent l’approche de l’hiver et ils se 
préparent à soutenir dignement 
leuré exploits du passé. L’Ottawa, 
le Frontenanc et le Canadien ont 
déjà en des assemblées et procéde
ront sous quelques jours au choix 
de leurs officiers.

On se prépare aux travaux de ia 
session. Des députés ont môme 
déjà retenu leurs logements. Ou 
ne pourra certes pas dire d’eux • 
tardé venientibus ossa. Dans le dé
partement de la papeterie, on a 
complété le fourniment des valises 
qui son ^distribuées chaque année 
aux représentants da peuple.

Grâce à l’extension et à l’activité 
que le commerce de bois de service 
a récemment prises à Québec, les 
chantiers du haut de l’Ottawa 
seront plus nombreux et plus con
sidérables, cet hiver, qu’on ne 
l’avait d’abord présumé. De nou
veaux travailleurs sont engagés et 
partent pour la forêt chaque jour.

Trouvée, enfin, au No. 544, rue 
Sussex, une Machine à Laver, qui 
fonctionne d’une manière qui ne 
saurait être surpassée.

Il est rumeur que M. Lynch, de 
Danville, P.Q., est actuellement en 
communications avec un certain 
nombre de citoyens de Renfrew, 
pour construire dans ce village une 
fabrique d’ustensiles de laiterie. Il 
avait primitivement tenté de former 
en cette ville une compagnie à 
fonds social pour établir parmi nous 
cette branche d’industrie.

Noitvellts Re ligieuses mmSERVICE TELEGRAPHIQUE
» Iv A BONEN

Hier, à la Basilique, c’est M. 
l’abbé Casault, du jiocèse de Qué
bec, qui a chanté la messe de dix 
heures.

Grand Air Mgr d’Ottawa a 
présidé hier, à 7 heures p. m., la 
cérémonie de la clôture de la 
retraite prêchée à l’églisp St Joseph 
par le Révd P. Royer.

CANADA kfififtS ■I NFarnham, 17 — La fabrique de 
sucre de betteraves, ici, sera sous 
peu renrse en activilé. Comme 
l’année dernière, le raffinage du 

s’y fera sur une grande

r is Par année.

m Pour six mois.,.. 

Pour qoatre!mois.ïiriyiÉi

riSlEiri

3sucre 
échelle.

Kingston, 17—Le chemin de 1er 
Kingston et Pembroke est mainte
nant prêt à subir l’examen de l’ins
pecteur du gouvernement.

CDOn one side is just a dollar, 
Such goods are seldom se 

twenty-five '3 cent table 
for a queen.Are presents fit

Then plod along ye 
The mud is nice a 

As soft as downy pi 
The sli.sh beneath

3
Edition H

Pour l’année........
£.
5ifffiliiri

tihihb
mortals, 

,nd deep, 
illows is 

your feet.

Monseigneur d’Ottawa, accompli

protéger ses dépôts de chai bon en commença vers % heures p. m. et
Chine. . lit beaucoup d’impression sur lesLondres, 1 - - Monseigneur Lord |10mbreux (&,|os a8sis,aient.
Petre quand U a pris son siege à ta Mol, fu Vallocution de
chambre des Lords avant hier était ci,consfailce el lul lrès biell goûté, 
revêtu de sa soutane et du collet iqencouragea beaucoup la dévotion 
romain. Lord Petre n est age que du 
de 37 ans et cependant il paiait 
jlus âgé grâce à son apparence 
ascétique.

Londres, 17—George .1. Sliavv Le 
fèvre, a été nommé maître gênerai
des postes.

Paris, 17—Une ligue anti-protec
tionniste a été formée dans le but 
de s’opposer aux droits imposés 
les importations des viandes.

Paris, 17—11 y a eu cinq cas de 
choléra, hier, parmi les employés 
du Moniteur Universel. Un type 
graphe est mort presque subite
ment. . .

Barcelone, 17—Un rappor.e ici 
plusieurs cas de choléra, dont deux 

Le choléra a aussi fait 
apparition dans la province de

Fluor r: Payabltÿ
GO

J!ut, oh ! when you have reached 
This great and wondrous store, 

What joy will fill your hea-ts, 
You can ask no more. Grande Vente à Sacrifice Mills Lis:

----- DE-------The ten cents side is wondrous ;
The dollar side is great ;

Then heed not storm or mud,
But come ere it is too late.

N.B. Madam Frost is preparing a mantle 
for Dame Mud. Thougntful on her part 
D. A. Harper of the great ten; twenty-five 
cents and dollar store has received many of 
his holiday goods. Thoughtful on bis part.

Flanagan’s old stands, 137 & 137* Sparks 
street, Ottawa.

P0IC6LM1E, VAISSELLE ADMIN<lc la croix comme 
moyen efficace do sanciificatioii et 
comme devant attirer jd’abondan 
tes bénédictions sur la paroisse.

Les tableaux de ce chemin' de 
croix ont été achetés à Montréal 
dans la maison Beu lac, et sont 
d’un très bon goût.

Le Révd M. Sloane, qui dessert 
paroisse, montre beancoup de

FT VERRERIE “LE C
Qi

Tout doit elre vendu an prix coiiliint afin «le faire place 
-- le» nouvelle» marchand lue» «l'automne «|i«i non» Le seul journo

Abonnent eu
pour
viennent «l'Europe.

AVIS SPECIAUX “LE (MRIV. S. SH AW tfc Oiecette
zèle pour la décoration de son 
église qui a été pour ainsi dire 
transformée depuis quelques mois.

Un presbytère nouveau, en voie 
de construction, sera aussi terminé 
prochainement.

Décidément, les paroissiens de 
Nepean ne veulent pas reculer de
vant les sacrifices pour loger con
venablement le Divin Sauveur et 
son ministre. Aussi, Monseigneur 
d’Ottawa les a félicités chaleureuse-

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’apas d égale. 
Eile est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise eu bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

.Maison de New York — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse- 
m-. nt de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Beaudry,
523 rue Sussex.

her;

' Renfermant les
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1384
Qi

1JOLIEALPHOftl Abonnement, g]

S@”Les deux édit

Impressions de 1 
exécutées avec i 
plusieurs couleui 
etc., d’un fini suj
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Madrid, 17—L’Espagne a conclu 
nouveau traité de commerce 
les Etats Unis d'lès Antilles 

Espagnoles.
Paris, 17—Les statistiques offi

cielles sur les récoltes dé cette 
année donnent les indications sui
vantes : Blé, 111,141,845 hectoli
tres contre 103,753,4.6 en 1883 ; 
seigle. 25,487,587 hectolitres confie 
24,842,602 en 1883.

263 Rue D ALHOTTSIE, Ottawa.
Les ordr 
e atten 
avec soin. 
S’adresser à

Ci-deran ' occupé par M. Jos. Senécal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe!■ funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 

ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

res envo; 
lion toument.un

tésavec

LE MO Ai DE ET LA VILLE Mr l'Adri
demande.

, Le Gonseil de-Ville s’assemblera 
ce -soir, à 7 hrs., au lieu ordinaire 
des séances.

A cause de la rna.adie de l’hono 
râble juge Strong, la Cour Suprême 
n’a pas siégé samedi.

La chasse à courre de samedi a 
été un vraie succès. Plus de vingt 
cavaliers y ont pris pari.

20 lbs. de sucre pour $1, chez N. 
A. Savard, épicier, rue Dalhousie.

La Corporation a mis plusieurs 
travailleurs dans les rues et la boue 
dispara.t à vue d’œil. Voilà qui 
est tout à fait d’actualité

Ottawa s’est réveillé ce matin 
tout enveloppe de brume. Il fait 
une température très désagréable 

t il y a au rhumatisme dans l’air.
On annonce la publication en 

cette ville d’un nouveau journal 
anglais “ The Ottawa Valltij Messen
ger

3 mai—1 an

Sirop dos Enfants iiu Di Godent
Ce sirop est prépa- «( 
rée avec l’approba-

slIBF5
LE Gwm?.

DIAMOND DYES /ff. Ottawa et Hull■Æ
Ces teintures’ merveilleuses oui 

presque entièrement supplanté.pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou dointsti-

URDURES EN PELLETERIES LETTRE 1f
rop des en* . 
t supérieur LÆ 

à toutes les prépa« 
rations calmanto? I
offertes aux mère. 1

la santé de leuit » X
plUi fc i

(De notre corre 

Mont 
Montréal s’o 

d’un mois di 
chain carnava 

, ne commence 
janvier. Les 
liituels sont à 1’ 
de se surpasser 
tainement leur 
prédire en tout! 
naval de 1885 s 
ceux des année;

Un veut tou 
palais de glaci 
gnes russes, l’il 
d’artifice, etc.

Mais la gra 
ou plutôt la gra 
se faire dans 
ville, où la pi 

• qui a résolu de 
marquée à l’ei 
se charge de l’< 
tout on projet r 
édition, permet 
fiser sérien sei 
Les nouveauxt 
mints auront { 
paux, le Cham] 
Shed et Vile Sa 
se propose de 
moyen d’un che 
le pont de glace

Les difiéreul 
constitués hier, 
générale tenue 
Ils son! désigné

Finances ; Ch 
Shed et Skatini 
russes ; Raquett 
sur la glace;’] 
d’artifice ; Con 
corations des ri 
trique ; Bourg; 
Sainte Hélène ;

Cette énumt 
donner une idé 
pare.

M. L. A. Séné 
ment choisi c< 
comité chargé 
traction du chi 
lui levenait de 
ainsi à profit 
acquise pendan 
livers où il a 
.onction ner le t 
à Longueuil.

Ce chemin ét 
- Celui do l’He S

ques. Les bordures en pelleterie1 sont en 
grandes demandes, mais plus particulière
ment cellos en peaux d’ours,

Non pas taillées à même des peaux de 
chèvres ou de moutons, mais réellement 
de peaux d’ours.

Tous ordres donnés pour ia coupe de 
bordures, seront remplies 1 l’heure même.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de cam pêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces loin 
lures teindront plus d'étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril
lantes et plus durables. Les tein
tures à l’ancienne façon ne peuvent 
pas être comparées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

COUR 0E POLICE de famille
enfants
grande

pour conserver la 
il peut être donné avec 'a
fiance aux enfants dans les cat 
Colique. Diarrhée, Dyssenterk, 
douloureuse, insomnie, Toux*,

confiaa1 Présidence du juge O'Gari J
OUawa, 17 Novembre, 1884. Dentitio 

Rhume, Coqueluche, etc.
Demandez le Sirop do Dr Godsrhs et 

n’en achetez point d’autre.
En vente par tout le Canada et les Eta tu

Alphonse Larocque, pour avoir troublé 
la paix publique, est condamné à $2 d’a
mende et $2 de frais.

Jennie Story, désordre, cause remise à 
mercre ii. •

Adéline Caron, désordre dans sa maison, 
cause remise à mercredi.

F. Deschamps, pour vente de boisson 
sans license, cause remise au 1er dé
cembre. r-y

Daniel Sullîtan et Denis McCarthy, 
pour vol d’un casque en fourure et 4 ca- 
misols, sont condamnés à un an de prison, 
pour chaque offense.

«I. Bte. Paquette, pour vol d’une montre 
en argent, appartenant à J. B. Rochon, et 
4 peaux de moutons, est condamné à huit 
mois de prison pour chaque offense.

W. Bict, pour avoir volé a pa res de 
pantalons chez P. H. Chabot, est condam
né à un an de prison.

Charles S;ration, vol de deux çamisols 
et une paire de pantalon chez *M. McMur- 
ran, un chapeau appartenant à H. Browly 
et une paire de mitaine chez M. Bourcier, 
rne Rideau, est condamné à six mois de 
prison ; our chaque offense.

H. J. DEVLIN. Unie
116 < t». LA BOUTEILLE.
Seul proprietaire,

B. K McGALiB, Chimiste.,
Mor.tr

PRIX,

tes 3
On nous annonce pour dimanche, 

le 23 courant, une délicieuse soirée 
à la salle de l'Institut Canadien. 
Il y aura Concert sous la direction 
de Madame Christin, de Ta rue 
Wellington, et la recette sera au 
profit de l’Orphelinat St. Joseph.

Tous voudront aller payer leur 
obole à cjtte œuvre charitable et 
applaudir les gracieuses artistes 
qui feront les frais de la soirée.

M. Gédéon Gratton vient «l’ache
ter tout le roulant de M Palmer, 
consistant en chevaux, voitures 
simples et doubles, omnibus, etc., 
11 continuera à transporter des sta
tions les passagers destinés aux di
vers hôtels de cette ville.

A son établissement ou pourra se 
nrocu>Qr des voitures de louage de 
première classe. S’adresser sur les 
lieux, au No 68 rue Queen,Ottawa.

Notre jeune ami, M. A. Adam, 
qui s’est déjà créé ici, grâce à son 
activité et à son intelligence des 
affaires, une belle clientèle comme 
avocat, vient d’être nommé, par le 
gouvernement de Québec Commis
saire pour recevoir les affidavits 
dans la province d’Ontario, relati
vement à toutes affaires du ressort 
de la province de Québec. Sa com
mission est signé par l’honorable 
R. Masson, le nouveau Lieutenant- 
Gouverneur.

Trouvée, enfin, au No. 544, rue 
Sussex, une Machine à Laver, qui 
fonctionne c’une manière qui ne 
saurait être surpassée.

Les marchés ont été assez bien 
fournis toute la semaine dernière. 

| Samedi, le foin se vendait $15.00 et 
i 816.00, les patates 35 contins.

Si

On demande un agent résident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos non villes machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de-char- 
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni

AVIS AUX ENTREPRENEURS. «
gSOUMISSIONS cachetées et adressées 

ausouasignéet portant la so ascription “Sou- 
miss:on pour Bois.” seront^ reçues à ce 
bureau jusqu’à Lundi, le 17 Novembr 
chain, inclusivement, pom la :
■ lu bois nécessaire pour le matériel de -’.ra- 
guage appartenant au département des Tra
vaux Publics, conformément au devis que 
l’ou pourra voir à ce département, où l’on 
pourra aussi se procurer les formules impri
mées de soumission.

soumissionnaires devront se rappeler 
les soumissions doivent être faites 
es formules imprimées et signées par 

les soumissionnaires mêmes.
Chaque soumission doit être accompagnée 

d’un chèque de banque accepté payable à 
l’oidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce cnèqie sera, confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis
sions n’auront pas été acceptées.

Le Ministère né s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre,
F. H. ENNIS, 

Secrétaire.

La Tetiaile annuelle des congré- 
pouvoir ne sont requis. Faites dans Sgamstes de Marie Immaculée com- 
toutes les dimensions depuis 15 à mencera à la Basilique le 2 décem- 
1000 brûleurs, pour demeure pri- bre prochain et durera une semaine

suéfioi8 a perdu
•‘The Canadian Air Gas Machinej

K I » a»” Parlement
9 oct. 1a | Un leu a éclaté, samedi, vers

t | minuit, sur la rue Wilbrod, dans 
r.ne maison appartenant à M. 
O’Leary. Les dommages sont d’une 
centaine de piastres.

s
more pro
fourniture

«K
Les4 vis «le 1V4 mini Miration

Nous croyons bon de faire 
savoir aux abonnés et pa
trons de notre établissement 
que Le Canada et le Courrier 
de Hull, imprimes par la société de 
publicité, à Ottawa, n’ont absolu
ment rien a faire avec la Vallee 
d'Ottawa, de Hull.

Les deux établissements sont par 
faitement étrangers à l’un l’autre, et 
par conséquent ne sauraient avoir 
rien de commun

Dans l’affaire de Gorman, au bu 
reau de police, lu nom de Ri rre 
Marcotte a été inséré par erreur au 
lieu de Pierre Marcoux qui devait 
parai tie.

M. l’abbé Plantin, de l’Evêché, a 
fait le sermon, hier, à l’église Ste- 
Anne. Il a éloquemment fait rea
son ir la grandeur et la dignité çlu 
saceuloce du prêtre.

CLUB HOUSE
[Ancien Poste de P. O'MEARA]

20, 22 ET 24, RUE GEORGE
Ministère des Travaux Publics, 

Ottawa, 28 octobre 1884.
maison a été réparée, décorée et 
à neiff, avec toutes les

Améliorations Modernes
Dec vantages spéciaux sont 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des meil

leurs Marques de

Vim, Liqueurs et (ügares.

T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 2 sept 1884

Cette
meubléeSu Z,-20 lbs Cassonade Blanche $1.00 ui mm©J A. CHABOT 

472 RUE SUSSEX
NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 

POUR VOITURES

lit «lo Nacre <Jrennle 01.00I &, L’assisum t-policier Dicks a arrêté 
Une magnifique lampe valant ■ un nommé Daniel Donovan, soup-

$2.30 pour $1.(10
offerts aux

On jouera, rotin semaine, au 
Royal Mu^e un, le grand mélo
drame : Saved from the Storm. Les Des soumissions cachetées, adressées au 
acteurs qui paraîtront dans cette Maitre-Géncral des Postes, seront reçus à 

’ U y aura demain soir, a la salie ont été l’ohj des plus grands ! «‘J™m«L‘dë
I de i 111■-1 t Lan,.'. • ... : .non du f»!oge^ n L mnaa «M. i«ix Ltats l ni Sa Majesté, entre l£bureau de poste d’Ayl- 

l ü.nne CliargL au julvi lus JjàbUfc La Lwupu Uo clllcllo c». B Jl i.ard, I mer et la station du chemin de ter d’Aylm'er. 
d’une société de colonisation pour qui occupera la scène durant les fie contrat est pour quatre ans, stipule six 
la région du lac Témiscamingue. entr’actes, mérite d’être vue Lundi entré*»™! r’gneur le îé^aniL

I.es Chœurs de chantres des di française élite ^Marle Désirée, de PrL!haOTyice pourra se Mrs à pieds ou au-

Noel. On veut entourer les ollices Museuni’ , j l£"d!
de ce grand et saint jour de toute Sirop de» Enfants du Dr Goderre ! dePMontfé»l le matin et se rendre i 
la pompe possible. Le seul sirop calmant reconnu pa djpoat d Aylmer en lo minmea.

- a nrofessioil médicale, prix 25c lira aria 'imprimés contenant de plus
Le R. F. Pavsotl, le nouveau ...bouteille En vente chez C. U amplea détails quant aux condittoua du,-iirp ,-ln Si loa„ Ranlisle 1» DOllieiltC. r,, vente citez v. contrat peuvent être consultes et des for-

cure de ie6u.e ht ,lean Baptiste, oacier m U. F. MacCarty, Ottawa ' males de soumission» peimnt être obtenus
ust entre en charges hier. Il a . ---------- -----------------------------r— au bureau de po te d’Aylmer et au bureau
prêché à la grande messe et sa pa „ nniâPP du soussigné,
vole chaleuieuse et pleine d’onction mAnlAuc t. p. french,
a fortement impressionné les fidèles Ce matin, à la Basilique, M. Louis à Inspecteur des postes,
et h, a très-favorablement disposés 
a son egard.

CONTRAT DES MALLES| çonné d’etre le qüatième des vo
leurs qui ont dépouillé le magasin 
de Mm Allan et Douicier.Oscar McDONELL Assortiment complet de carcasses en bois 

our toutes espèces de voitures, moyeux, 
ites, manchons de charrues etc., et-v 

Une boutique p iur la confection des voi
tures est attachée à l'établissement. 
;M.Vhabot répare et fabrique à ordre toutes 
aortes de voitures d’été et d’hiver, dernier 
style. Une visite est sollicitée au numéro

EPICERIES, PROVISIONS,
VERRERIES, \AISSELLE

101 RUE RIDEAU.
POM MRS POMMEs POMMES* «V

Charles Donald ACo ,
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C.,

Seront heureux de correspondre avec les 
propriét ires de vergers, les marchan 1 

pèditeurs de pommes du Canada, 
i commerce d’automne et du printemps.
MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 

facilités accoutumés a leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

81 juillet 1884 9m

—-Fatti-s l’essai ne ta VALK- 
KIA. C’est la meilleure pom
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie, fini z
vente chez C. O. DACIERi ‘j

472, Rue SUSSEX, Ottawa.,
27 oct 2 m, 3 f p s

lies TERRE A VENDRE
du

Quatrième partie du lot No 26. 1ère co*- 
cession de Gloucester, sur la rivière Ottawa.

Cette terre comprend 42 acres de terrain, 
dont la moitié est en terre meuble, propice 
au jardinage, l’autre moitié est eu terre 
glaise de première qualité. S’adresser à 

GEORGE MAY, 
Marchand de Ferronneries, 

54 Rne Spark», Ottawa.Bureau de l’Inspecteur | 
des Postes, Ottawa. ; 

11 Nov.
i
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